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Pour annonces, abonnements, impres-
sions, etc, s'adresser à

TISON & GRIGNON,
St-Jérôme, comté de Terrebonne.

AVI
Tous les arrérages pour

abonnement au Norb sont dûs

à La ComraGsiE du journal

Le Norp et payables à
MM. Tison & GRiGNON qui

seuls sont autorisés à les reti-

rer. Aucun paiement versé
entre les mains d’autres per-

sonnes ne sera légal.
La Cie d'imprimerie du Nerd

PETITES NOTES

M. Primeau est définitivement

nommé inspecteur d'écoles pour

notre district, en remplacement du

regretté M. Pacifique Nantel.

Décidément ce pauvre (iascon

n'a pas Je chance!

  

 

M. F. X. Mathieu, C. R, est défi-

nitivement nommé conseiller légis-

latif pour la division des Mille'In-

les, paratt-il. C'est La Presse d'hier

qui nous l'annonce.
 

Le pretit faux de M. Wilfrid Gas-

cou ne lui a pas rapporté la valeur

de la peine qu'il s'est donnée pour

l'écrire. TI s'est torturél'esprit pen-

dant toute une semaine et il n'a

rétsai qu’à se faire donner une bon-

ne raclée.
—

M. Alphonse Raby, avocat, l'un

des plus anciens traducteurs du

* Hansard ”, est mort, dimanche

matin, à Montréal. M. Raby était

traducteur depuis 1888, Il avait été

nommé par feu sir A. Chaplesu.

M. Raby était avantageusement

couau dans notre district, od il 8

été shérif pendant plusieur ap:

Lé06.
Nous offrons à ea famille éplorée

l'expression de nos plus sincères

condoléances.

Le Canard de la semaine deruiè

renous prend À partie pour une

note que ous a adressée uD de

nos collaborateurs, il y & une cou

ple de remaines. Nous ferons re:

marquer à notre humoristique con-

frère que notre journalétant impri-
méle jeudi matin, nous ne pou

vons certainement pas nous empa-

rer de ses écrits qui ne parsissent

que le samedi suivant.

 

Tout doux | mais tout doux !

Faut-il prendre fou ot flamme, mon
tieur le député, pour un tout petit

article qui ne tendsit au fond qu'à

la démonatration d’une chose dont

personne ne peut contester la vé-

rité, c’est que monsieur le représeu-

tant des Deux-Montagnes a peur ot
pardieu je ne 'en blame pas, il a
fichument raison. Que je me sois
servi des mots roles d'évalustions
au lieu de listes électorales, je ne
vois pas qu’il y ait preuve d'igno-
rance ; c'est un lapsus calami, rien
de plus. Ls science du savant
écrivain de l'Avenir est bien scru
puleuse ma foi. * Franchise” votre
dilemne n'est pas parfait, car tout
ceux qui ont erré n'étaient pes
pourcela des ignorant.

ma

Les lilas et les nids
(Pour l'Avenir du Nord)

Hous ce titre, notre confrère a

publié !; :cmaine dernière un petit
poème qui nous à rappelé Is chan-
son:

“Ab!
Le pl
Qui n'avait qu'un defaut:
C'etait d’euter au fund de l'eau.”

La poésie “ Len lilau et les nids”

n'a qu'un défaut, c'eat de n'être pas
une poésie du tout; c'est en vera

libres: en effet l'auteur y prend

beaucoup de libertés. Ou y trouve

des vers de 6, 7, 8, 9, 10, 11 et 12

pieds. Voiià ce que c'eat que le pro-

grès! Victor Hugo, qui était pour-

tant un puète assez érudit et assez

hardi, n'a jemaie pu faire des vers

de v et de 11 pieds. Ou y rencontre

dee hiatus en abundance, des Aémie-

tiches manqués, des rimes iucohé-

rentes, etc.
Kt notre confrère à bien eu svin

de mettre ontre parenthèses : *“ Pour

l'Avenir du Nord"; 11 avait peur

qu'on le lui vole, le cher! Pas de

danger, confrère, personne ne Vous

volers vos puésies: ce n’ast pas la

Banque Molson, alles!

Prêtes-nous- le seulement pour

«quelques instants, votre petit pod

me, «fin que nous vousle passions

au rabot. Le voici :
LES LILAS KT LES NILS,

# (vat la saison doe Lilas ot des mids,

Très bien |
4 llirondellen, slonsites, fauveites

Rimes, rimettes… Où est la cé

sure ?

« Préparvat à leurs oisillows de boue Lis

Excusez-le, c'eat un petit mons-

tre à onze pieds seulement.

= Dans une chambre bien soquatte -
au singulier et fauvettes

au pluriel. C’est singulier pour le

mo.ns.
* Dans le chambre de le naturv,

Quelle belle grande chambre ce

doit être et bien aérée surtout!

+ Jiéenete de verte ramaure ...….

La termiuaison ée ne peut s’em-

ployer devant une cousonne, au

milieu d'un vers.
« Là, ile jettent Jour premier eri.

= Las la leur vel, étonrdis,

Deux beaux hiatus et deux jolis

vers qui ne riment pas, puisque

lun est au singulier ot l'autre est

eu pluriel, l’un à huit pieds et l'au-

tre neufpieds.

« [is retamberval, puis recommencereat,

Que c'est donc harmonieux des

vers de onze pieds ! C'est domuisge

que Racine ne les ait pas connus.

»* Juoqu'à ce quentin, vainqueut Jour faiblesse,

«he lour mère suivant la (reo,
* Lis feaachiros! d'auFoces agree" Z1 rempliront d'une 190

Tien ot mot habiishians. 111 peda,

c'était un canot,
beau des causts.

   

terons de souligner les principales
fautes de versification:
< Et toi, potite four
Aux plus londres couleur,
Orue nos Jardins ob us pris,
Mais. va, wens saurons le curidlir

  
Au crie d'une bouche mignoene,

l'autel de la douce Maduns, (+ pirdas
répandre Lopari 0, 09 pieds;
tre on l'asee docharem

l'espérance et d'amour
1, de In célesie cour,

doum Kalne, aLaiseant nou regarde
Har les mortels implorant ses
Loar dira. “ Enfants. je v
Pour tne bes rendre, «A? tn

  
  

   

a cours
a trop tard.”

1 pleds),
YioLsrra,

L'auteur semble oublier, ou plu

tôt n'avoir jamein su qu'un vers
masculin oufémiuin ne duit jamais
être suivi d'un vera de même na-

ture et de dérinencedifférente.
l’auvre Violate! je u'sursis pas

voulu iui faire de ls peine; cleet
sans doute que charmante et julie
jeune fille, avec braucuup d'ima

gination et de bo.nes intentions ;
vais cela ne suffit pas pour faite
des vers, surtout quand on les des
tine au public. Il faut deux nutres
choses très importantes: lo etre
né puète, nas cuntur pocae, el ne
l'est pas qui veut ; 2o apprendre la
versification.

Mais, croyez-moi, Violette,
Reprevez Ions et lavetle,
Apprenezà Caire de bons pot-au-feu
El dout 168 GIEUX.

(Poète genre Violette).

Si toutefvi:, vous lenez à nous

entretenir dane l'Avenir du Nord,

vous serez bien aimable de le faire
en prose, tout comme Monsieur
Jourdain.
Quaut à M. Gisscon, qui est un

homme de lettres et un journaliste
distingué, il ferait mieux pour la
bonne renommée de sou journal et
de notre poétique petite ville, de
puiser silleura ses Emaux et Camées.

VroLoN.
mo. _—-

CHRONIQUE
Me voilà eu correspondance ou-

verte pour de bon. On me prend

à partie.
Mon amie “célibataire” s'aigrit

et devient tellement mordante ou

piquante que je suis tenté de la

croire la... pointe... Ia plus longue

et la mieux aiguisée quel’on puisse

voir.
Vous aves beau faire et dire ma

correspondante, vos malices ne me
prouvent qu'une chose, c'est que

vous êtes encore plus profondé-

ment femme que toutes vos sem-

blables Je vous duis des égards.

dites-vous… j'estime que vous mé-

rites beaucoup plus, car les traite

que vous nous décochez à nous au-

tres hommes, me semblent piutdt

venir de votre eaprit que de votre

cœur. Je devine sous ces dehors

épineux, une Ame compatissante

trouvant plus de ratisfaction à faire

des heureux qu's l'être elle-même.

“Y a-til de l'impolitesse, ou de

l'aimantet del'électricité daus les

cigsresa qui se gardent aux lèvres

lorsque les fu:neurs croisent les de-

mes sur la rue?” Il ya manque

complet de savoir-vivre, et j'en rou-

gis pour ceux de mon sexe qui

méconnaissent ainel les égards dûs

sus dames, mais je parie qu’il y a

encore moins dimpolitesse dans

cet scte qu’il n'y a de fine malice

 

"Habitation, pourrimer sans dou- daus la manière dont la question

to avec recommenceron. Ouf! ee:

suyons-nous le front. Les points de

suspension doivent indiquer le re-

m'est posée…
Si les hommes vous cunnais-

ssient, je doute s’ils neferaient pas

pos dont eut besoin le Pokrs après

|

le sacrifice du tabac.

un tel effort. Profitons-en, nous en

avons besnin, nous suesi. Pour le resie, nous nous conten-

.
..

C'est étonnant comme la fable

vous asussoense Porrette et d t

a
u

lait se our Ideas: (bet 1.a7 bring 700

ereco ‘moun. Hier |SPELSapSP 

encore sur le terrain des courses
qui, entre pareuthèses ont été fort
intéressantes, ce dont nous devons
remercier les dévoués organisateurs
et amateurs de la ville, hier dis-je
au retour de celte partie «le plaisir,
un quidam a dû répéter bien des
fuis : “Adieu ! veau, rache, cochon,

couvée”, voleur, extorqueut, bia:

gueur et que sais-je encore, pour
peindre sa poigrante déaillu-ion.
Avouez aussi que c'est défiguraut
de constater perte au fund de son
“gousset’ quand limmagination
l'avait rempli d'or.
Cent une legou qui, pour avoir

été bruyante, en portera peut être
plus de fruit.
Voyons! est ce ruisonnable ?

Croyez-vous que ces individus à la
figure équivoque sc (transportent
ivi avec leurs soulettes et leurs pa-
Tetles pour votre bésafice ? l'réten-

dez-vous être ; lu- roués que ceux
qui en fout vrofession ? Vous savez

tien qu'à loutes ces rone- de fortu-
ne, la fortune est peur le proprietai-
re die la rone ; le joué c'uet infail-
liblement le joueur. Kt ne croyez
vous pas que c'est Cire deux foie

joué que de consentir À mettre les
huissiers à la queue des e-croca qui
cuurrent encore.

Pa

Du train que vont les choses
nous toucherins Ia date ‘de la 8t-
Jean: Baptiste avant méme que les
organisateurs soient parvenus à
s'organiser. Lea comités grandis-
sent, se gonflent, prennent des pro-

portions alarmantes et tout fait
prévoir qu'ils n'atte:ndront pas leur
maturité avant huit à neuf mois.
Si l’on peut avoir au moins la sa-
gesse, une fois for.nés de les Ininser

en permanence, ils pourront nous
servir une autre année. M'est avis
qu'il valait autant diviser la vi.le
eu comités comme elle l’est en
Quartiers, de celte façon personne
n'aurait étéoublié, chnséquemment

tout le monde aurait été coutent-
Où dune est le patriotisme ei l'un
trouve moyen de créer des divisions
sur des questions aussi futiles.......
Tous les discours débités jusqu'ici
daus waintes et maintes assemblées
sonnaient donc faux ? Le patriotie-

me ne serait dunc que la vaine,
factice et enfantine gloriole de s'en-
tendre nommer pour faire partie
de tel ou tel comité. Je vous de-
maude qu'est ce jue cela peut bien
faire, pour la manifestation de vos

sentiments, que vous (aaples partie

d'un comité ou non, ce n’est pas
une raison prur vous abetenir.
Voyons. messieurs ies organisa

teurs qui subitement êtes venus
prendre la voile pour conduire

vous-mémes {a barque, soyes nau
topiers et prenez courage, car il me

semble que le veut sat encore bun.

Var Brau.

  

‘FonderieSt-Jerome

M. |. VIAU & FILS
L'ancienne fonderie Lavivletie ainsi que

tout le malériet à lInir les ouvrages «n fon

te, viennent d'être achetrs par M. 1. VIAU
& Fils,
Les messieurs sont prêts à enéculer Lous

travaux ei Loules réparalions.

Ouvrage fait rapidement ot garant.

-ILROME P. Ÿ.

2-10 ms.

Wanted—An Idea 22225

 

 

 

“ CHOICE STRONG BAKERS"

ECHANTILLONS BT PRIX

Aussi:

THEMcKAY MILLING CO.
MOULINS A FARINE DE LA CIE MoKAY,

OTTAWA, ONTT,
Manufacture les marques eupérieures de farine suivantes :

“ ROYAL PATENT ” La plus haute qualité de Patante Île lu Prautape,

VOL. XXII No 8

      

 

   

  

Rédigé en
COLLABORATION

Fabri be catidrement de Bd dur du Manitoba Nv |,
soigeeusement chow,

“ SILVER SHEAF 1 Usetaro seSrnapeur bon familles et pout dire employés

WHITE LIGHT ** "eedacanine «4 forte, tebnate
él
DAISY ‘" rarriquée s00s Patente Blé d'automme pour la phe,

ENVOYES SUR DICMANUE
 

“Orge Roulée KX. XY.”

Succursale : 303, Board of Trade, Montréal.
Térérioxe Beus, No 3145 pour longue distance.

 

 

VOLAILLES
Pur Sang et de premiere Classe

pour la Reproduction

Tocubatour : Couveuses et Ercveuses

articiell-s,

Mactunes à broyer les Os.

Concassetr pour grates.

Hachoir pour hacher bs Lagimes.,

Abreuvoir va terre.

Farine spocia'spour l'engraiss-ment des

Volaihes.

Poudre à faire pondre,

Farine svécials puis shimentation des

jeunes l'oulals,

Graines perpartis tout particulièrement

ua Ins jeunes poulets.

Os broyss

Fcailles d'hultres broyses.

Mica Crysai Get,
Poudre insect: J¢ por le destruction

des Pous

Spongis Tabletzes guerissent radicale-

ment les Volailles attvatss ide la diphténe

ou du croup

(Buls & couver.

Eovoysz jtrois cents on limbre pour

noire nouveau catalogue iliusten.

FERME HOCROY,

Addresses: l'O, 24 rue Ht-Fulpise

Montreal,

BAU MIN RALE PORGATIVE
“AGENDA”

La pius active des Eaux Pureatives
La plus aisée à boire les Baux lurgalives

La plus sconom.que.
—Bouxk porn—

les enfants, lrs vieillards, les femmes en
ceiutes, pour lout le munde.

—Bosne POUR

ceux qui veulent se purger en traveillant.

PRIX : seulement 25 cote

En veste chez la

Dr C. D. LONGPRE & Cie.,
PHARMACIENS,

SLEROMK,

Kn lave du Marche.——

ETES-VOUS ASSURES?
— synon —

Assurez vous avec JOS. CORBEIL

 

 

© ©CALE AN
PHŒNIX OF LONDON
COMMERCIAL - UNION,

lus. Oo. of North America,
London - snd - Lancashire,
Liverpool and London snd Globes.

Yi E

The Groat Wast Life Ase. Co.

Prets et Emprunis

The Canadian Mutual Loan and
Investment Co. 

IV. Lionard L. L. B.| JOS. FORTIER
I VOCAT AVOCAT

Bloc lP’auenT Br-Jrroxe, P. Q. Ste-Seholastique, Ce. Deux-Montagues

TEL., MAIN—2022,

J. A. BEAULIEU
AVOCAT

20 RuSt-Jacques, MuNTREAL

JULES B. LECLAIR
AVOCAT.

Buraa : No 1598. rue Notr-Dane, Mois]
 

J. H. LECLAIR
ABPENTEUR

Imperial - Building,
on MONTREAL ....

N'occupers comme par lo jase: 1108 are

~wntages du district de Terrebonae,

  
 

    

  

  

60 VRARS'
HX RRIENCE,

 

MARKS,
D NS,

COPYRIGHTS Ae
Avone senting 8 slet-h and desert (tink

“+ Aly asuertmn, (ros SHelbor an luvent. on
+ Taalpates

1 lsstial (lest meus Tr seruring peleste

 

  

SOIENTIFIO AMERICAN, |
—vxiFrliy illustrated, largest sircelelion of

10) ie, Week ¥, Lovins $3.00 © ent.
- Teen copies and

free. Address
sa ro

S. Desormeaux
FMBOUTEILLEUR

ST-JEROME,Que.
AGENT pour DAWKS & Co.,

de LACHINE.

    

 

Memercie ses nombeoux anus de l’encou-

ragrment qu'ils vnt bien voulu lus donner

user. | continuere, comme par le

passé. à les servir avec le mème sois et il

aura toujours en mains la céfèbre

Bière de DAWES
Toutes les commandes qu'on voudra

tien lui vorber seront remplies avec
promptitude.

8. DBSORMBAUX,

NOTAIRE

Commissaire do Is Cour Suporiavre

Agent de plusieurs Compagnies 4'assuran-
ons sur la vhe et contre le feu.

Maisons et t-rres à vrn irs et à louer. Ad-
ministration «de propriétés.

Hèglements de successions, es

ARGENT À PRETER A 8% Se

Bloo Parent, | Près du Marché,

WJBROMK. 
 

-
o
w

e
t
e
r

co
t
n
a

 



AVIS
Tous les arrérages pour

abonnement au Norvsont dûs

à La Couracwiz du journal

Le Nokv et payables à
MM. Tison & GkiGNON qui

seuls sont autorisés à les reti-

Aucun paiement versé

entre les mains d'autres per-

sonnes ne sera légal.

La Cle d'Imprimerie de Nord.

Le Bill Dandurand

Nous publions ci-après le bill de

l'hopurabie Dandurand concernant

l'usure, que nous venons de rece-

voir. Kuivant nous,il n'ert pas as-

sez sévère ; ‘Îa limitation du taux
de l'intérêt à 20 pour cent par an-
née donne trop de latitude aux
usurlers ; la punition des cas usu-
raires n'est pas assez sévère; il vau-

drait mieux frapper de nullité les
contrats où conventions entachées

de atipulstions usuraires.
Voici le bill intitulé : “Bill sur

l'ueure, 1809.”

L. Le présent Acte pourrs être|;
cité sous le titre: ‘’Acte sur l’uau
re, 1899.”

2. Nonubatant les dispositions du
chapitre 127 des Statuts revivés du
Canada, personne ne pourra stipu |
ter, donner ou exiger dans :e cas
d'effets de commerce, cuntrats ou
couventions quelconques, un taux
d'intérêt où d'escumpte de plus de
vingt pour cent par année partir
de l'introduction de touts instance,
action ou Autre procédure en recou
vrement de Ja somuse due.

30. Daus toute instance, action
ou autre procédure relative à un
prêt d'argent, lorsqu'il apparaîtra
à la cour que le montant d'intérêts
dont ou demsude ie recouvrement
excède le taux de visgt pour cent
par année, la cour pourrs 1emon
ter jusqu'à la convention première,| |
sil y & eu des renouvellements ;
constater le taux d'intérêt payé ou
réclamé en établissant le compte
entre les parties, et compter dans
l'intérêt légal toutes sommes payées
ou réclamées pour comission,
amendes, bonus et autres faux frais
wemblables ; le préteur qui se trou-
vera avoir reçu plus de vingt pour
cent d'intérêt sera condamné à res-
tituer l'excédant ; et cette condau-
nation pourra emporter la cun-
trainte par corps.

3. Le porteur de bonne foi,
avant l'échéance, d'uu effet de
commerce escoujpté par un por

 

 

demain, vendredi.
Lus concitoyens se proposent de se

reudre à cet endroit pour assister
À la réception qui lui sera faite. La
Fanfare St Jérôme, à été apéciale-
ment invitée pour la circonstance,
et elle ira donner un coucert dann
Ia soirée.
lin, s'est chargé des frais de trans-

port des musiciens.

À fait exactes. M. Laferrière. qui
était atteint de phtisie depuis long
tainpe, « reçu tous les soins que re-
quérait sou état. L'infirmerie du
Noviciat des Frères des Ecoles
Chrétlennes, À Maisonneuve est
sous le contrôle d’un des meilleurs
médecins de Montréal et les mala
des sont des mieux soignés. Tous

les parents du jeune Laferrière sunt
unanimes à dire qu'il à été très
bien traité peudant toute su mala-

die.

—Alles acheter vos chapeaux et
casquettes chez 1. À. Leduc. Bon
assortiment, belle valeur et bon
marché.

=A Ia procession, dimanche, ou

a beaucoup admiré le corps de wu-
sique l'Union Musicale, qui » très

bian rendu de belles marches de
procession.
réellement fort bonne mine sous
leur nouvelle coiffure.
précédés d'un tambour-major qui
paraissait conuaître partuitement
avn affaire.

Les musiciens avaient

Ils étaient

=—Msisons d'été à louer, rites ma-
guifiques, à “t-Jérôimne, s'adresser à

J. E. Parent, N. P, St-Jérôme.

—Saisedi dernier, les dricers de

la Cie. Villeneuve, sont passés dans
notre ville, pour retouruer dans

curs foyers. la plupart de nos
marchande out fuit des affairon
d'or durant les quelques heures
que ces hommes de chantier ont
passéesici, on atteuduut le train.

—Dimanche prochain il y aura
représentation du drame canadien
Filiz Poutré, à la salle du marché-

Cette tragi-cumédie sera jouée par
des musiciens de la Fanfare Saint-
Jérôme. au bénéfice de cetle der-
nière.

—Aver-vous msi aux cheveux ?
Avez-vous veillé trop tard hier
soir? Avez-vous le aplec
un verre à vin d'Eau Purgative
Agenda chez le Dr Lungpré. Seu-

nf Prenez

ement 25 cts. la bouteille.

—Mgr Bruchési sers à Ste Suphie
Plusieurs de

Notre ami, M. Jus. l'au-

—Quelque chose de vrai. c'est
teur antérieur, à un taux d'intérét'les bas prix qui sont demandés
excédent celui autorisé par le pré-
sent Acte, pourra néanmoins en re

couvrer le imuntunt ; mais la per
sonne qui aura acquitté l'effet,
pourrs récupérer de l'usurier toute
somme payée sur cet effet,
intérêt où ercuv:pte, au delà du
montant autorisé par le préseut
Acte. ‘

pour habillements, psntaluus, ou
impertuéables (caoutchouc), fuite

sur cumumaude ou tout faits, à lu

satisfaction de tous, chez | A. Le-
ur due.

—M. le waire Horace I. Ethier,
le St-Lin esl veuu passer les jour-

A Le principal de toute sume nées de wardi et mercredi daus nu
d'argent due et exigible avaut lu
date du préseut Acte, en vertu d’un
etfet de columerce vu sous un cou-
(rat ou convention, ne devra puint,
à compiler «le cette date, purler un
intérét supérieur au taux de vingt
pour cent par aunée; et, À dater

 tre ville.

—Ily avait uu mugnitique are
de triomphe ¢rigé en face du ma-
Kasi de M. J. 1). Guay, sur la rue

! Labelle, dimanche. Celui érigé en
de l'adoption du présent Acte, il face du cullège était aussi très beau.

ue pourrs être recouvré plus de ‘Tout le monde est d'opinion que le
dix pour cent d'intérêt per année, reposuir, conetruit pur les Frères,
en vertu d'un jugement rendu;
avant In dite date, qui accurderait
un intérêt plus élevé.

était Lout ce que nous avons jamais
eu de mieux ici. Les décurations,

6. Dans le cas d'effets de cow-!sur le parcours de ia procession,
merce qui écherruat après lu date
du préseut Acte, et dans le cas de
contrats et conventions à exécuter

| étaient pou nombreuses.

—Voulez-vous vous purger sans
après cette date,les dispositions de culiques, rans douleur et sany per
cet Acte n’auront leur application! «ire votre tempa ? Demandez alors
que du jour de l'échéance de l'effet l'Eau l’urgaiive Agenda chez le Dr
ou de l'exécution du cuntrat ou
convention, selon le cas.

7. Le pré-ent Acte n'aura sucu
nement effet d'augmetiter le taux  

Longpré.

—M. le magistrat Sicutte était ici
mardi, pour présider ls cour de

d'intérét recouvrable dans les cas‘ Magistrat. À l'ouverture Je la cour,
vù le taux d'intérêt fixé par la loi
est de wuine de vingt pour ceut
pur année

—- —-ma.

A travers la ville et le:
District

SAINT-JBROME

il a entendu quelques petites cau-
ses, puis il a rendu jugement dans
l'affaire de Jean B. B. Prévost ve
Le Nogp. La cause n été reuvoyée,
chaque partie payant ses fenis.

La cour s'est journée à unie heu-
Îre. Dans l'après-midi, M. le ma-
| gisteat Nicotte, MM. W. B. Nantel,

—La semaine dernière, la fille J D. Leduc, et quelques autres, se

de M. Liilbert Lauzon, forgeron, du sout rendus au Parc Jérôme, pour
(ridin est tombée daus un puite‘assister aux courses. M. ie magie-
Kile fût retirée nu-sitôt. Elle eu à trat n cemblé prendre beaucoup
été quitte pour un bain froid.

—Eu tuule justice pour les Frè-
res des Ecoles Ulhréliennes. nous

uous empressons de corriger les er-

d'intérêt auz différentes courses.
Il est reparti pour St-Hyacinthe
daus la avirée.

—L'annonce fait conuaître au
reurs qui se sont glissées dans no publio la marchandise en magasiu,
tre note de la semaine dernière, détmuoutre la valeur do cette var-
concernant la mut de M. Eugène chandise ot les avantages qu’il y a
Laferridre. Les iufuimations que pour le public de se la procurer. |télégraphiques. La lumière élec-
nuus avous eus n'étaient pas tout L'acheteur ainai intére:sé va voir (rique s'est éclipsés vers deux heu-
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la marchandise aunoncée, et le ma:
gain, de désert qu'il était, s'om-
plit d’une clientèle dévirable. De
ce moment, le représentant au
comptoir devient le tmaître de la
vente, s'il connaît réellement son
métier. Vollà commeut agit l'an-
nuuce dane la fertilisation du com-
merce.

—Nous souumes infurmés que la
fanfare l’Union Musicale n été in-
vitée à prendre part aux fêtes du
22 juin, à Montréal. Les membres

de ceite fanfare vont dû décliner
l'invitation, car la plupart d'entre
eux ne peuvent s'absenter de leur
atelier ce jour là.

—Deux Bicycles d'uccasisnu à
vendre à sacrifice, s'adresser à La
Librairie 5t-Jérôme, près du war
ché St-Jérôme.

—La grange de Mme veuve An
thony Lauzon, située en face du
Parc Jérôme, à été incendiée dans
la soirée de mardi. On croit que
le feu à été mia par une main cri-
minelle.
La grange était assurée pour un

moutant de $300.00.

—La première communion des
enfants de la ville et de la paroisse
a ou lieu ce matin. Près ae cent
cinquante billes ot garcons se sout

approchés de la SainteTable.

—La procession Jo la Féte-Dieu
a été très impossute, dimanche

dernier. En tête du cortège, mar-

chaient les Clèves des Sœurs de
Ste-Ance, des Sœurs Grises eb des

Frères des Ecoles Chrétiennes, puis

venaient Jes Kufants de Marie, les
Dames de Sie-Anne, avec leurs

bannières respectives, suivies de
la Congrégation des Hommes et
des Forestiers Catholiques, préce-
dés de la fanfare l'Union Musicale,
forte de vingt-quatre musiciens ;
les enfants de chœur,le dais, porté

per quatre marguillere, puis le
chœur de chant, suiv: de la Fanfa-
re Bl-Jérômie, et enfin, les hommes
de la ville et de la paroisse, ne fni-
eant partie d'aucune congrégation

ou suviété de bienfaisance. M. le
vicaire Caisse portait le Suint-Sa-

lcrement. Son Houneur le maire
Rolland avec les conseillers de la
ville et de la parviese, précédaient
le dais. °

Au reposuir, silué au college, un

chœur magnifique, composé d'élà
ves des Frères, a rendu admirable

ment l'Adeste fidèles, le Tantuim ergo,
elc., avec accompagnement de vio-
lon. Avant la bénédiction, la Fan-
fare“t-Jérôme a joué un andinte

religieux d'un bel effet.
Après la bénédiction du Saint-

Sacrement, la processiun s'est re
mice en marche et est revenue par
le même chemin. En entrant dans
l'église, la fanfare a joué Sonnes

cuinma une marche brillante, puis
un andante Ap;-roprié à la circons-
tance. Le chant du Te Deum termi-
ua celte démonatration religieuse,
une des plus belles que nous ayious
eues depuis longtemps.

—ÂAvez vous perdu l'appétit ? Al-
lez chercher une bouteille d'Eau
Purgative Agenda chez le Dr C, D.
Longpté. l’harimacien.

—Iier, M. Antoine Beaudry, qui

habite le haut des bureaux de pus-
te et de dousne, a fait une pêche

tout à fait miraculeuse et, chuse
vlus miraculeuse encore, ça ne lui
A pas coûté un seul mou |

Depuis quelque temps, l'eau de
l'aquodue ne montait plus chez lui,
et comme ily a plusieurs perles
d'eau sur la rue Labelle, il ne s'en

plaignait pas trop ; maie hier,
comme la pression étais très forte
dans les étages inférieurs, il eut

l'idée de défsire le robinet pour

voir sil ne serait pes bouché ! Mu

ni d'une petite broche de fer, il se
mit à graiter dans l’ouverture et il
en tira... -une truite ! une truite
de plus de cinq pouces de lon-
gueur |

C'est la première fois, croyona-

noue, que pareil fait se produit
dans notre ville.

—L'ozage électrique que nous
l'avous eu dans la nuit de dimauche
À lundi, à été des plus violents. El
y a peu de dégats dans la campa-
gne ; mais dans la ville, des ou-
vriers sont occupés depuis ce tern pe
à réparer lee Gls téléphoniques et 

res du matin, su moment où l'ors-

ge était dans toute sa force. Plu-
sieurs femmes épouvantées par les
éclaire et le bruit de la foudre se

sout évanoules.

—Mercredi soir, il n'y a pas eu
de réusivn du comité central d'or
gauleation de la Salut-Jeau Baptis-

te, Ce comité 6e compose du prési-
dent aclif, des deux vice-préal>
dents, du trésorier, des deux aecré-
taires conjoints ot des présidents

de chuque comité.
Cette réunion du cumité central

u été remise à samedi après-midi,

A trols heures, au palais de justice.
Nous espérons que cette fois, les

membres de cé curité seront tous
A leur poste. Ii est de is plus
grande lwportance qu'on suche d
quoi s’en tenir, une foir pour tou

tes

—À échanger de beaux chapeaux
et belles casquettes pour hommes
et enfants pour peu d'argent, chez
1. A. Ledue. Belle valeur, bon ss-
sortiment. Une visite est sollicitée.

—M.J A. Théberge, de notre
ville, es parti mardi soir pouraller
setisior aux funérailles de son frè-
re, le révérend M. J. 8. Théberge,
V.F., curé de Varennes, qui ont eu
lieu ce matin.

L'abbé Théberge eet né le 27 fé-
vrier 1827 à Chambly. II était le
fils de M. Antoine Théberge et de
Catherine Dufresne.

Il à été fait prêtre à Montréal le
5 octobre 1850. Aussitôt après son
ordination il n été LOumé par ses
supérieurs, vicaire 4 Terreboune.

En 1855, on le retrouve curé i Ste
Junvier ; I'anuée suivante il occu.

puit ls cure de St-Augustin od il
demeurs jusqu'en 1383, époque à
laquelle 1! alia à Varennes où il est
raort daus l'exercice de sou minie-
tère. Partout où M. l'abbé Théber-
ge eat allé, il a luissé les meilleurs
souvenirs.

—Voulez-vous melire A neuf vos
demeures, et les murs de vos ap
partements, n'oublies pas que c’est
à LA LIBRARIE SAINT JERO-
ME, à St-Jérôime, où vous pourrez

vous procurer dela belle tapisse-
cie, des rideaux en toile de toutes

qualités, des pôles et ornements
etc. et À très bon marché. La rai-

son est qu'on Acliète ces marchan-
dises directement des manufactu-
riers et par quantité. Allez là tout
droit, vous aurez un grand, très
grand choix, et paieres meilleur

warché quailleurs. Un nouveau
commis dirige 'établisserent.

se préparent à chômer brillamment
notre fêt« nationale. M. Jos. For-

 

dt, vous dit qu'ils s'attendert «l’a
voir beaucoup d'étrangers ce jour-
là. La fanifere de Lachute et celle
du Ste-Schoinstique prendront part

In Fattare Naint-Jerôme ueceptora
l'Invitation qui lui à élé faite de se
joindre aux Scholastiquains en
cette circurstance, lly aura pa
itil, mesae dans lu waiinéas, df.

per champêtre, discours patrioti

ques, etc. [lane la roirés, grand
cuucert en plein air par les fan ‘ares
réuuie:, Uluwination générale du

viluge et feu d'artifice. Les ci-
toyens cut déjà suusurit près de
deux cents dollars,
Brave! eu avant Ste-Scholastis

que!
cé MAUX DK TÊTE

Tunp craibraent promplement 8 voy
employing 8 piloies mao strices du dice
tur hing

11
re Roues Now Life luiisy, Des
hls onl ex penimente leurs
arables pour le guerison

erveux et autres. Kfies
puntiont le sang et renforvissent les perfs,

fetablissent la saute. Facites à peindre
Kasay ozs. Souwement 25 cent. Votre
#rgent vous pers rendu si vous es pas
guest, Veadues par tous lus pharmaciens

—Les courses urganisées par le
eluh de Saint Jérôme, ont été très
intéressantes. La température était
magnifique, la piste en bon état ef
tout s’est bien passé. Le public de

   

  

empressé et les recettes n’ont pas
été ce qu'elles auraient dû être.
Les vfficiers du club nous disent
qu'ils perdrout une somme relati-
vement considérable.

KI] y avait plusieurs étrangers ici
pendaut ces deux jours. Nous
avons remarqué un grand nombre
de sportsmen d'Ottawa, de Mont- 

—Nous apprenons avec plaisir
que nua voisins de Ste-Echolastique

Lier, 4° © HOUS AVOUE FERCONITÉ MAF-

À la fête, vt il 6ot fuit probable que

notre ville ue s'est pas muni.é brèe |

somption, de Bte-Bcholastique et
d'ailleurs. Tous se sout déelsrés
trs satisfaite de nos courses. |
Les starters blalent MM. George

Behan, de Monirésl et Kd. Che
vrier, d'Ottaws.
Parmi les juges nous avons re-

marqué MM. Che. Gauthier, de Bt-
Lin, M. Coomstock, le nouveau dé-
puté de Brockville et M. O. G. La-
belle, de Baint-Jérôme.
Nous donnons ci après le détail

complet des différentes courses :

PUEMIER JOUR
Classe 3 winutes

Assomption Boy 111
Duchess Moscow 263
Carrie Moscow 434
Bonsecours Boy 542
Betladola 835

Temps 2.39}, 2.394, 2397.
Assomption Boy, cheval rouge, prop,
Arthur Lafortune, L'Assomption.

Duchess Moscow, juwent rouge,
prop, F. Lesage, Montréal.

Carrie Moscow, jument blonde,

prop.Félix St-Vinoent, Montréal.
Bonsecours Boy, cheval nolr, prop.,
Alex. Lefebvre, Montréal.

Belladola, jument noire, prop, Cha.
Garrow, Ottawa.

Classe 230

Baldy Wilkes
Sorreil George
Little George
Lena P,
Ls Tourte
Little Baby
Temps 2.34}, 2.36, 2.34}

Baldy Wilkes, cheval noir, prop. MN.
St Amour, Ottawa.

Sorrell George, cheval bai, prop.
Ferd. 8t-Vincent, Bt-Jérôme.

Little George, cheval bloud, prop.
M. Gilmour, Ottaws.

Lena P.. jumentgrise, prop. M. Per-
ron, OUawa.

La Tourte, juvaent brune, prop. Fre.
Puuzé, NewGlasgow.

Liule Baby, cheval blond, prop. J.
M. Dorion, Bt Philippe d'Argen-
teuil.
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SECOND JOUR

Classe 2.40

Sorrell ieorge 2111
Baldy Wilkea 1554
Baby Boy 4222
Ellen Oge 3843
Little Baby 5436
Temps 2.34}, 2.394, 239%.

Ellen Oge, jument rouge, prop.
George Behan.

Classe ouverte

Henderson 111
Amélia 222
Belladola 833
Temps 2.204, 2.214, 2.22,

Henderson, cheval couge, prop. M.
Wilson, Ottawa,

Amélia, jument blonde, prop. J, M.
Dorion, St-l’hilippe-

Chaque jour, M. Chs. Lorrain,
notre bicycliste si bien connu, &
donné un échantillon de son ea-
voir-fuire sur la bicyclette. I! à
été applaudi à outrance.

Des scines cocasses se sont pas-
sées sur le terrain. On nous dit
que des propriétaires de jeux de
de hnsards ont plumé plus d'un
nail.

UNE DANG&REUSE ÉTOURDERIE
Peut souvent être la cause de quelque

horrible b-ûlure par l'eau où par le feu,
d'une coupure où d'un ccrasement. L'on-
Ruent à l'arnica ou scuci des Alpes dé
Buck'en (Hucklen's Arnica Salve), le msil.
leur au monde, »nlévers la douleur ef gué-
rice promptement ig bles-ure, Guért les
bivssures anciennes, les dépôt ie lièvres,
les uicères, les brûlures, les corset les “ruj-
Lions cutanés. Le meilleur remède connu
contre los h-morsonles. Seulement 25 cin
la boite. Cuseison garantie. Vondu par
tous ‘es pharmaciens,

STE-AGATHE DES MONTS

—Nous avons eu la procession du
Saint S8acremant dana les rues de
notre village dimanche dernier.
Les décorations n'étaient pas aussi
siches que les dernières années ;
cependant il y avait un joli repo
soir chez monsieur Pigeon, sur I'a-
venue Préfrntaine.

M. l'abbé Verschelden, du Sémi-
naire Ste-Thérèse officiait à la
grand 'messe.

—Dimauche soir, un vivient ora.
ge est passé à Ste-Agathe ; la fou-
dre nous a encore joué un tour
commel'an dernier : elle a soufflé
aur notre lumière électrique et l'a
éteinw, Nous avous été plusieurs
nuits plongés dans les ténèbres. Le dynumo a souffert besucoup de
dommages.

—M. Alphonse Clément, qui
avait été élu conseiller iliégale-

| d6ruinaion, sin d'éviler une coniss.
tation ; c'est le conseil qui va nog.
mer un conseiller en remplacement
de M. Clément.
Quand donc serous nous dt.

plomb?

—Beaucoup de caures à la cour
des Commisraires lundi dernier ;
les gens commencent À compren-
dre que gm coûte moins cher que les
grandes cours et qu'un peut y ob-
tenir également justice.

—MM. Baumgarten et Major ung
péché une demie journée eur le
lac Ouareau samedi dernier et ont
pris 60 livres de truite grise.

STE-THERESE

Nore pe La MÉDICTION—I 68 notus aye
ventes, de notre bon ami J. Here, sous
sont parvenuws trop tard pour être publics
dans notre dernier numéro,

81 mai 1399.

—M. J. Thibault. boucher, n'étei-
gnait doucement jeudi dernier à
un âge asses avancé, après une
longue et douloureuse maladie. Le
cortège qui l'accompagnait à ss der-
nière demeure lundi dernier est un
beau témoignage de l'estime géné-
rsle qu'on lui portait.
M. Thibault était d'un caractère

gai, aimant à raconter des histuires
fantastiques, qui souvent oroulaient
parce qu'elles n'avaient pas tou-
jours la vérité pour base. Excellent
citoyen, Jaborieux, économe ef
par-dessus tout, grand ami du som-
meil. Un jour, en sa qualité d'huis-
sier il ouvre la cour des comusissai-
res, avec is formule d'usage “.......
vive la Reine!” ot quelques instants
après, son embonpuint l'invitait à
se procurer un doux repos. Inter-
pellé tout à coup de traduire à la
barre le prisonnier qu'il avait sous
sa garde, au rire de in foule, un
ronflement formidable (ab imo pec-
tors suv) ‘parti du fond de es poitri-
ue fut toute ea réponse,
Bien qu'assez confiant en lui-mé-

me, la procédure quelquefuis l'em-
batrassait.

Il demande un jour quelques
renseignements à feu le notaire Sé-
guin qui, pour toute réponse, lui
passe les 3 volumes du C. de Fro-

cédure de Doutre.
Au bout de quelques jours Thi-

bauit revint avec son code disant
à Seguin. “ J'en ai à présent une
bonne idée générale. * Celui-ci
dans un moment de crise nerveuse
vous flanque le code au fond de
ron bureau en disant: *‘ Cré milieu
t'es plus fin que moi, il y à 25 ane
queje l'étudie et je ne le sais pas en.

core.”
M. Thibault fut marié troie fuie.

Nous offrons nos rincdres sywps-
thiee à sa digne compagne ainsi
qu'aux membres de sa familie.

 

—Nos vieux citoyens s'en vont,
mais de différente manière.

Durantle cours de l'hiver M. Jo
seph Filion abandonasit Hte-Thé"
rèse pour d’autres cieux. Ce der”
nier était cultivateur, mais swi du

progrès celui là.
Pendant nomirre d'années il ap-

pliqua le fruit cle nes études et de

son expérience à l'élev.ge de la

race puscine au coutre du village.

fl lui semblait que ces petits ani-

maux domestiques finiraient par

wbtenir un certain regain de cour:

toiste en leur prodiguant ses soins
dans le vuisinage de in société.
Aussi que de jouissances et d'agré-

ments pour ceux qui vécurent près

de ce jardin soulogique.
Dane le calme des soirées d'été,

des voix extraordiuaires reteutis-

ssient, des bruits réveillant d'autres

bruits, des groguements renfec-

ant en eux-mêmes d'autres gr

ments amusaient fort les gens de

la galerie, Ce concert sssourdie

saut battait son plein lorsque vers

11 heures du soir une barrière à

rouleites venait régulièrement de

sa plainte sinistre, nous annoncsr

ls fin de la représentation. L'es-

poir de goûter un instant de calme

renaissait alors dans l'âme des rok

sins. U illusion 1 ! À ostte heure de

1a nuit, les missmes comprimés
tout le jour dans ce cloAqus, par

les ardeurs du soleil, voulsient se

confondre avec la brise et prendre

part au combat du chaud of du

froid. Mais l'atmoephère était vite

empestée et chacun coursit fermer hermétiquement sa fenêtre comme

à l'approche d'un cyclone.

réal, de Jolietie, de St-Lin, de l'As- ' mentlo 9 mai dernier, n donné sa| Bureau de santé, lois municipe-
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les, protestations des voisine, on [s'en continuel l'emploi pendant trois ss.De pus jamais convainers Fillon| jaye. vimaistenaul jo suis iris biss.
que c'était un Béau du garder cette

|

onsriaroneeaoa
ménagerie dans sa cour, beau.Versuuene devrait manquer de

Hi fallait toujours le dernier mot cheque Joutraite prenaea:
de la loi pour lui prouver qu'il| !** l'Harwarive,
volt raison d'avoir tort et la hare -
ulesse de son argumentation bâtie FACILK A FAIRE
sur le droit coutumier, faisait pres

|

Vous Lousesz, prenez une dose de Bau.que toujours gémis le bon sens. me Mhumal, vous ne bousserez plus,

Malheureusement pour lui, la dé- 5 “meme —
confiture vint frapper à sn porte, et il Chro cam
nous quitta emportant avec lui nique dela pagas
toutes nos sympathies. Un joli res-
taurant d'élève aujourd'hui à l'en-
droit de ces déplaisants souvenirs,
ot depuis qu'Augiss eet parti on
respire maintenant A I'aise le par.
fum des essences et l'arôme des
fruite délicieux des pays tropicaux. de ms chère paroisse. Je ais trop

C'est vu progrès gs! bien que toute plume demeurs iu-
o's terdite devant les chefs-d'auvre de

6 juin 1899. [la nature!
Vendredi deruier vers six beurea| Un jour, pénétrée d'amour pour

du soie, un terrible coup de foudre °° endroits privilégiés et bercée
wit le fou à la dépendance de M. |PAr les flots axurés, je Jaissai s’6
Théoret et lui causa un duromage

|

PARCher mon cœur, au grand risque
do 8200.00. La bâtisse n'était pas d'ennuyer mes lecteurs. Ces chers
assurée. amis sont bien indulgents; ils ou-
Ko moins de vingt-cing minutes, blient lee écaris J6 ma plume en-

nos pompiers étaient eu besogne ot |90F6 Nuvice et ne voient qu'une
prête à donner tout leur travail et |“ œur amie des Bois” et admira-
leur dévouement, ai l'incendie eut |tice de 1a sublime nature.
pris des proportions alarmantes.| Merci à ces bone amis!
Aussi iis ont droit à nos remercie-

ments ok à nos félicitations pour S'enrôler dane un régiment, saleur désintéressement. ;_ préparer courageusement à livrer
—La procession du Suiut-Sacre- bataille, c'est là témoigner du cœur

ment fut magnifique sous tous raj- let du courage ; un soldat accom

porta cette année. plitil un acte héroïque, il est sus-
Comme le temps était un peu [sitôt exalté, non dévoûmentest par-

duuteux dans la matinée, elle eut |tout publié et s'il à une réelle va-
lieu l’après-maidi et défila comme jleur, à #2 mort on lui élève des
suit monuiuents de gloire et mille tri-
Lee dames ot demuiselles. bute d'honneur. Kat-ce à dire qu'il

de Hte-Anne et leur n'y a d'honneur qu'à faire la guerre,
bannière. que plus on tue d'ennemis, plus on
Les onfants de Marie et bannière, TRYaille à la gloire de sa patrie?‘
Les religieuses de la cougrége- N'y n-til par de bonheur à sauver

tion et leurs élèves. tes frères et cela sans aucun témoin!
La “Fanfare de Blainville." de cet acte de dévouement ? Je veux

Les élèves du séminaire, et leur | YVUS Fappeier, lecteurs, ce sauve-

Je suis charmée de l'attention
délicate que M. le chroniqueur
“ Val-Beau” semble tétuoigner à
mee humbles écrite. Je ne vou-
drais jamais essayer d'ébaucher
wéme la description des merveilies

“ “

witice.—Le dais. j lage opéré dernièrement daus le
La Faufare du Séminaire. Nord et que vous deves connaître
Les jeunes gous du Sacré-Cœur. déjà Unbrave cultivateur de &t-
Les frères et leurs élèves. Joviteétais à labourer vors le 10
Les hommes. mai, il entendit un enfant qui ap-

J. Haux. pelait au secours; reconnaissant
Le que ces cris venaient de la rivière,

il laisse là charrue et bœufs, et

sans sunger au danger qu’unetelle
action présentait, il se jeta coura-
geusement à l’eau, qui devait lui

Etes-vous encore Souf-

frant et Misérable ?
AVEZ-VOUS DES DESAPPOINTE-
MENTS CONTINUELS QUI VOUS

DESESPERENT 1

Céleri Composéde Paine
Garantit la paix et la

Bonne Banté.

ses parents, mais lui le pauvre
malheureux ne ft aucun éclat, il

retourna puieiblement à son dur

travail, considérant le temps trop
précieux puur en perdre quelques
miettes. Il conserva ses vêtements
tout mouillés et lelendemaio il dut:
s’aliter: une inflamwation s'était
déclarée aux poumons. Trois se-
maines plus tard, ce laboureur gé-
néreux ex pirait laissant une femme
éplorée et cing enfants dans un ex-
tréme déntiment. Cela n'est-il pas
admirable et cet homwe a'oublisnt!
lui même, entrevoysit il comme un

patriote, par exemple, les homma-
ges de ls nation? Non il n'écouta
que sun cœur paternel et il accom-

plit une œuvre d'un grand mérite
cela rans espoir de récompense !
Ob! le terrible coup ce dut être
pour la jeune épouse et que de lar-
mes amères doivent tomber dans
ce réduit que n'illumine plus la
gaîté du fidèle mari. L'affreuse pré
vision d'une pauvreté sans ressour
ces vient se joindre à l'ennui éprou-
vé par cette malheureuse ère. Ee-
pérons qu'on secourera généroure-;

ment cette jeune veuveet puisqu'on |

paie des peneions & ceux qui font

mourir leurs semblables, no serait.

Îl por juste d'aider aurai ces familles

qui voient disparaître leur unique

soutien pour sauver la vie d'un

frère. Nous supposons, et cela bion

raisonnablement, que le gouverne-

ment de la province qui à fait pre.
ve d'humanité plus d une fois, ne

négligera pas de secourir cette bra-

ve famille aujourd'hui.
Mais dans quels parages suis je,

ARRACHE À LA TUMBE paurre petite fleur, j'ai peur de
Jot 4 liver,de Philad~iphie, raconte en m'égarer dans ces endroits épineux,

rn "Ineo, do Teatroplus aussije me sauvevite à mes bois.
bi u

pr pri nueSharpie peprouvais Antuone ps Bots.
des douleurs continuelles dans le dos et
aux côtés ; je n'avais pas d'appétit—et j'af-
Faibliseais graduellement de jour en jour
Trois médecins m'avaient abandonné, Par

 

1) y € dans notre Dominion des mir
tiers de gens affiigés, soit qu'lis ajou-
tent encure À leur fardeau de souffras-
crs physiques, soit qu'ils fessent al peu
de progrès dans le travail du bannime-
ment de le maladie de leur corp, qu'ils

sont contiquellement déscopérés et tl-
sérabies,
Las personnes dont il s'agit sont Ire

tonnes et femmes qui mettent leur con-
flanre dans lea nombreuses pilules, ta-

Metten, saleepareiBes et nervins annou-
cin el qui unt peu ou point de valeur
médicinale pour les rerommander.

Les dizaines de milliers au Canals
qui présentement, emploient Je Célvri
C'ompneé de Paine pour charser les ma-
latics du sang, affections nerveuses,
matisme, ndvralgie, dymwpsic, ma
du foie ot des regions, sont sage
prudents, Ls ont 6té guidés par de con-
sil de parents, amis ou volslus, qui enx
wit trouvé une vie nouvelle, santé et fer-
oc dans le Cert Composed de Paine.
Lisvaimnche contiuuel deo témoignages

des personnes guiries est ls plus forte
preuve que Jo Céleri Composé de Paine

ext le seul salut des malades, te seul aml
véritable qui ve dévappointe jamais
quand la maladie menace l'existence.

Kteg-vous, cher lecteur, un des nom-
breux malheureux désapnintée, encore
dans les étreintes mortelles de quelques
maux sérieux Ÿ Si tel est votre cas, nous
vous eonsellerons de mettre de côté lee
remêdes sans valeur que vous permet ot
de faire un loya) essai du Céerl Com-
Pet de Paine.
Le grand remède estl'ordonnance d'un

des médecins les plus capahies qui alt
jemais vécu et a été approuvé par les
praticiens les plus renommés. Vous de

ves l'employer al vous vonies avoir us
nouveau bail de vie heureuse.
—_
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être morte!le, et ramena l'enfant à) bardis marinus qu
couverts des jûler niubique Où AL-
turlique el aux prospecteurs du
Kloudyke.
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00 agement, mais alls rend ainsi mois
wnage de l'olheacit de notre r-mude— il

cit ; chaque bouterlls est ga

La chaleur solaire

SON USAGE DANSL'IDUETRIE
 

M. William Balver, un citoyen
de Washington, vient d'inventer
une machine qui, ui ses aspérances
se réalisent, reudra «ie grunde vor-
vices à humanité et immortalisera
son nom. Grice d cette machine, en
effet, on pourrait mettre au rancart
tous lem antiques procédés de cha uf-
fage et d'éclairage en utilieant la
chaleur el la iumicre du soleil que
l’on surat ewningusinées su pres
lable. [i w’y surait pas besoin de
faire subir Je mivindre changement
aux machines à vapeur actuelles
pour les faire fonctionner par l’u-
sage de la chaleur soluire emma
wasinée. Celle ci scrait simplement
placée sous Ia chaudière, à la pla-
ge qu'uccupe aujourd'hui le char-

Dn

 

Jusqu'à présent l'iumense éner-
sie du soleil n'a pu être utilisée, en
dépit des numbreusen expériences
des savants. Cerendant, le 8 auût
1852, un Français, M. Abel Pifre, à
réussi à imprimer un journal eur
une machine mue par ia chaleur
solaire.
Son invention consiatait en un

grand disque en forme de cornet,
mesurant près de 12 pieds de dia-
twêtre, qui concuirait les rayons
du soleil sur vu miroir, lequel, à
sou tour, les projetait sous une
chaudière dont ile chauffaientl'eau.
Naturellement le jourual était inti-
vulé : “Journal du Soleil”.
M Culver prétoeud faire mieux :
emmagasinersit, comine nous

l'avons dit, Is chaleur evlaire du-
rant les belles journées, et en relà
cherait la quautité désirée durant
lea nuits ou les juuruées froides.
La chaleur wires en buuteiiiea en

€1é, serait placée eu muyasin jus.
qu'en hiver, épuque à lu-jueile on
ls déboucherait pour re chauffer
Ce secaît moine cher ét moins dan-
gereux que l'aau de feuva whi-ky 1

Plus besvin de charbon encom-
brant dane les souies des pajue
bots ou des navires de guerre, n:
dans les tenders des convois de
chemin de fer. (quelques dames
jeannes de chaleur suiaire ©x pusces
successivement sous lu chaudiere
et la jocometive roulerait à voiouié.

Grâce à la chaleur suluire en
conserve, plus besoin nun plus de
fumivores, et, également, plus de
cette fumée désagréable et walsai-
ue qui plaue au uésaus des glandes
ités
Etqui etojécherait les munici-

palitée, wizon les gouvernements
des pays ol le froid se fuit trop
sentir de faire, en été, d'ansples
provisions de chaleur que l'uu ré
pandrait en liver ?
Nous rignalerons particulière

ment cotle usirifque invention aux
réveut dela dé-

— sane

MILLE BOUCHES

 

N'arriveraient point à exprimer le ravis-
sweatsuns BE Springer, de Phi'atel-
phir, (195 lowster, tormqu'elle oc.
quit la cortiufe qua ia lecouverts tu
ducteur King contre ia consomjition l'avait
cou, lMtement guvrit d'aue toux saccades

1a faisait souffrir depuis plusieurs
ives Tutis les aulres reméd®, comme

ins, D'avarstt pu lus procurer aucun  

ht dinpücatite les Jouleurs ,ue ju resseu-
Wis dans is poinne, el ge puis manie.

Udo mir profundement, ce qua jo oe me
Appeciie pas voir jonas pr fore adn a-

  

+
vaut lime venbie entendre un concert
“le louanges dans tout l’ vers pour crie.
bres l'efficacité de ce remide. Avast par-
lera quicomue «s-aula Nouvelle (ecou-|
verte du docteur King contre ivs affections
de te gorge, de la pritrine et
Frix Sue et 51 OÙ dans boules
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INE CALAMITE
La coqueluche est une calamile que le

Baume Ruumsl combat avec plein sucess.
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DATE &LAWRENCE CO. Lad., Mowrsass

A Ste Adèle, Comté de Terrobunne

10. Petites et grandes fermes si-
tuées près de très beaux lacs.

2o. Une machine garantie pour
senier dans une journée 80 minots
de palates, par un seul homme et
deux chevaux , elle rèmera en ou-
tre du blé d'inde, dea féves, dee
pois. B'adresser à X... tte-Adèle.

 

    
    
   

  

 

    

 

 Fonbeur, un ami m'engeg à à essayer los t, extinction de voix
Amers Electriques ; où À ms gramde joie, Hime, sarousment, x .
comme à ma sand prion, "1 proie tout de suite, lout st gueri par le Baume

buuteills me soulages considérablement. Rhumal. Demandes circulaire.

 

HotelBEAULIEU

Vins et Ligreursde Premier choir
.. CIGARES . .

Des Meilleures Marques.

Les trains du Nord qui passent ie mat
et 1+ soir, à StJérôme, oui vingt Munuter
d'arrêt, Taissant sins am plewent In temp
aber preucire le dejeuner où le souper à
l'hôtel, qui est ottue à quelques pas ile le
sure.

CUISINE FRANCAISE
De premier ordre.

SERVICE RAPIDE

L'hôtel est aménagé pour recevoir UD
gran‘ nombre de su) agours.

Excellent bite] pour les failles ess
reuses js passer queiques mois à ja cem-
pagne.

VIN... SAINT-LÉHON

TI ee
Pour Quérir les

RHUMATISMES

THE PATENT RECORD,
Boitiers, bé

PRENBE LA

Salsepareille de

BRISTOL
Rlle est Prompts,
Effective ot Bare.

VOUS
RÉTABLIRA
Demandez à votre Pharmacien

ou à votre Fournisseur
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‘tal
Wags

Fait toutes sortes (de à craactions d "argent,
de cœuruvrre ot Ion Hlltets d'encan. Fruit toutes enpèces de colirecions
Traiter étaines sur toutes les parties de l'Amérique. Truites des payeétrangers encuissées au taux le plus bus. Intérêt alloué sur dépôts.

MONETTE
Manufacturiers et Eutrepreneurs Constructeurs

Toutes ¢ mm nd
mn: dLatament std dos prix tees has

| OULER à apé een de buts serant achever pur Monelts & Vénina.
Mu, MONKEUR & VEZINA, entrepesnnsnt La construction le ioules sartes de bi-

CAISSE D'ECONOMIE
DES CANTONS DU NORD
T-FTEROME. P. ©.

Eacompte les billets

R. DESCHAMBAULT,
GERANT

ST-JEROME, P. Q.
! UJOUMS EN MAINS sr

fois de €harpente de toutes dimensions, Bois prepare, Jaloustes,
Portes, Chassis, Moulures, Tournages, ecoupages, Ec., Lic,
# dortnt gout:
ma, vue La

 

de Voules les qua tés ete Lous tes pan
ea de 6 Uibault ouvert tus les jours juspu'à Ÿ du soir,
Oyers dil WAGAAIN OU à 14 Mautlaciure seront vxeculeus
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vaon à 106 prix rvs Dax 30m 1a

SHE MERCHANSS BANE OF c4NiDt
Bureau-Chef - - - - - MONTREAL

Capital paye . . . . . 86,000,0C0
Fonds de reserve oe 2,600,000

G. HAGUE, GERANT-GENERAL,
Tnos, FYSHE, -  - Gérant Général Adjoint.

F. HEBDEN, SUKINTENUANT LES SUCCURSALES
ET INSPECTEUR EN CHEF.

 

Succursales dans toutes les Cites et les Principales Villes de la Puissance du Canad,
 

LA SALSEPAREILLE DE BRISTOL.
 

   CANADA IJierumJour SUPERIEURE
. No 528

Var Manor nits aliss Macoie batouxT-
TE «de “1-Fustache dit ahistiet, épouse de
Archi eldaiias Archie Steward, cults ae
teur du même endroit,

Demandeur
x

Loe iL Arctutiabl Aline Archie Steward,

Def udeur,

La Defantlor-sss à << j.ur institué une
action en separation de corps e! de brus
coulre le lit As fe peur.

Kte-schalartique, 2ma 1899

st LUC,

Avocat de la Erf-aderesse,
1h 9 gs

Pyny-Pectoral
GUARISON RAPIDE DE LA

Touxet des Rhumes
Vu Rambse tngstimabie dans tentes

les affections de la

GORGE OU DESPOUMONS.
83 cts 1a grande bouteille.

DAVIS & LAWRENCE CO. Ld.
Prep.du Pery Davis Pate Ker,

      
        
 

Fait toutes sortes de transactions de Banque,
Change Anglais et Américain acheté et vendu.
Dépots reçus et intérêts payés aux taux courants,
Lettres de crédit émises payables en Chine

pays du monde.
Nous escomptons les billets approuvés des Manufacturiers, Marchands,

Commerçants et Cultivateurs.

au Japon et dans tous les

A. C. E. DELMEGE,
Gerant.

Suceursale de St-Jerome
  

J.D.

Ty ——

Uneseule agence pourla ‘Chaussure Slater’
11 n’y a qu'une seule agence pourla ‘ Chaussure

Slater” en cette ville. Les ‘ Chaussures Slater ”
ne peuvent être achetées dans nul autre magasin
que celui-là. —

Si plusieurs marchands dans chaque ville avaient

l'agence des “ Chaussures Slater.” aucun d'eux ne
% pourrait tenir en mains assez de chaussures de

forme, de grandeur et de pointure différentes pour accommo-
der le pied d'un chacun, et le commer-
ce du marchand, les pieds de la prati-
ue et la réputation de la ‘ Chaussure
later” comme s'accommodant bicniau pej

ied, tout cela scrait endommagé.
Est8300. $4.00 et $5.00.
Chaussures envoyées par la malle.
Catalogue gratis.

 

GUAY, seul agent, ST-JEROME
 

 

PRuvive ng Gree
Distract de Tercebuans

Dans la Cour de Cercur! dans et pour te
comté d'Argentruil,

No 2553

Friix fHaumes à Thowss Îfenns Vere,
tous dent du Townshue de Chatham, dat

sus tainon el faisant

CANADY }

  
Met 1419, on sncicie

sous 1 sam ot fussde <+ Hamelin &
Ayers.”

Demanleurs

vs

Weise BisLow, inch-man, lu village de
Greuvilie, Mit Comte, ef maintenant ab-
sent de la Province de Q sébec.

Defeadeur

$1 est orlonne au Efandene de compe-
raiien Jans le mols.

Lachute, 26 mai inv

THU AS BARRON,

Grefisr, CC

4. B. BAMI'TON,

Avocat des dem :ndeurs.
18 99-2ins. VIN. SAINT-LÉHO   

 

   yy
PY fv        

VIA woodestinées wpiciatement

DUA ienedastunapentononimaie."Eilecotsmoss
FA
LA
LA

   

  

tender ie etanche et enpécher le de peruitir en y appti
ant une cuuche de peinture à ia CREOBOTE EMERwi:
HUauE, la peemicte ecouverte. Cela coûte mamie Cher

que le laraces le tout aller en ruine et de reparer les trous.
ile s'applique œua couvertures en berdeaux ou en bois
La créosule consceve le bois.

 

     

  

  

  

   
aux loils, aux granges, hangars, bouti-

cher que de ne pas peinterer du tout. Esiges la peinture à la
CREOOOTE SNIRWIN.WilL/AWS.  L'éumueite est votre aauve-garde,
Demandez nos cartes de couleurs.

La CIE SHERWIN-UF LLIAUS Fabricante 6e Pointures ot 64 Couleurs.
Entrepôt pour be Canads :

No 21, tue St-Aotuine, Montréal. )

eue chex $C. LAIOLETTE
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LE NORD
 

Feuilleton du * Nord ”

(hambre Rouge
Di NOUVEAUX l'EKBUNNAGES

(suite) 8

Passionnément épris d’une cha-

noinesss, la comtesse Aguds de

Buffon,il s’éloignait d'autaut plus

de madame ia duchesse d'Orléans

ot de sn famille. Les journées se

passaient presque toutes avec »n

maîtresse et quelques favorie inti-

mes, qui I'excitalent contre Louis

XVI, coutre Marie Antuinette sur-

tout. Il està rewurquer que pres

que toutes les femmes perverses de

celle époque haiseaient la reine et

en étaient jalouses.

La premier prince du sang o'é.
tait exilé de Versailles par son vr

dre. Lui et leduc de Lauzun, à une

époque diférante, avaient osé lever

les yeux sur elle et lui Lémoigner
hardiment leur adimiration. Se ri-

gueurlui fit deux ennewis irrécon-
cilinbles; lle les transforma, quel

ues années plus tard, en Philippe-
Egalité et en citoyen Biron.
Un soir du envia de janvier où

cette histoire commence, le duc

d'Orléans était étendu aur un sopha,

daus un petit eslon, à Moncesux.
HI avait patiné toute la tmatinée à
la Naumachie, puis fuit des armes,
puis poussé le trafneau de la com-
tesse, puis enfin joué à la paume,
et il se sentait fatigué.

Près de lui madame de Buffon
lisnit et mettait en ordre quelques
feuilles d'un pamphlet contre le
reine, qu'on allait (aire imprimer
en Hotlanie, pour le répandre en
suite dans toute l'Europe et même
sourdement en France.
—C'est très-bien écrit tout ceci,

je vous assure, monseigueur ; ce
Laulus à Un eaprit de démon.

—Je le sais de reste, ma belle
amie ; voila pourquoi je résiste d
ceux qui veulent we le faire chas-

ser : jo ne le remplacerais pas. Il
est immoral, que w'importe ! je ne
suis pas un capucin. Il m'amuse,il
m'est utile, c'est l'essentiel.
—Vous avez raison ; moquez-vous

du reste. Qui nous vient ce soir!

—Mirabeau, La Marck, Tslley-
rand, Nosilles, Biron et plusieurs

autres. Ah! joublisis Laclos qui
amène un gentilhomme du Poitou
tout à fait amusant, à ce qu'il pa-
rait. [1 a des dispositions magnifi-
ques à ituiter tes roués de M, le ré-
gent, A les dépasser même. IL in-
vente des façuna de berner acs
créanciers à mourir de rire. C'est
un homme précieux pour Nos pru-
jets, il est capable d'eutruiner toute
sa province.
—Soit ! je t'uime cependant

point lea nouveaux venus, ce peu
veut étre des eapious. Votre mau-
vaia sujet ue tue paraît pas très-
aûr.
—Nous verrone. D'ailleurs, que

poutrait-il dire? Nous ue nous ca-
chous pas de unos soupers, bien
qu’ou y buive autre chose que du
lait ; les imatinées de Trianon, qui
eont des pastorales, ne lue parais
sent pas plus innocentes.

—-Ires vous au cercle de la reine,
jeudi?
—Vous convient-il que je m'y

rende! c'est vous qui déciderez,
mon Égérie.
—Ce serait prudent, selon moi.

Le trône est miué par nos efforts,
c'est vrai, mais il ae tient encore
debout. Un pourrait vous renvoyer
en Angleterre, et cos voyages ld me
plaisent peu.
~Jirai donc;

bien solennel.
—La reins est ai bolle!
—Jalouse! une femme peut-elle

paraître belle à un homme qui vous
aime.
—Flatieur !
Cet échange d'épithètes se fit de

bonne fui, du côté du prince sur-
tout Madame de Buffon est de
toutes les femmes celle qu'ila le
plus aimée. Du reste, elle se mon-
tra dévouée au temps de son mal
heur et ne 'abandouna point quand
tout l'aLandonnait.

pourtant c'est

L'heure avauçait, ie tempo s'était !
dérangé daus Is soirée, la pluie!
freppait les volets avec un redou-
blementde rage, ot le vent choquait
bruyamment les rameaux dépoull-

lés.
--Quel temps ! reprit la comtesse

en frissunuant, heureusement vous

ne retourneres pas co sir su I's
laie-Royal. Madame de Gieutls mè-
ners vus enfants à l'OLservatuire
demain, si cela dure, pour leur
montrer l'effet des nuages.

—Madsme de Gienlis n'set plus

gouverneur de mes enfants, ou du

moins elle n'en exerce les fouctions

que suivant son bon plalvir. Ces

plaisanteries n'ont plus de portée.

Madame de Uculis est toujours
votre coufidente, monseigner ; vous

is regardez comme plus vérieuse

que moi, parce qu'elle parle latin.
Le prince n'entendait pas raille-

tie au sujet de ses préférences.
- Mudawe, dit-il d’un ton blessé,

ce n’est pas bien.
—Vraiment, monseigneur, faut-il

donc que je reçoive de madame le
gouverneur «les imperlinences ssns

les rendre? Faut-il que je euppiorte
toutd'elle, parce que vou« aves des
souvenirs à tménager? Hier, j'ai
rencontré mademuiselle d'Orléaus

dans la galerie du PalaisRoyal, je

we suis aredtée, j'ai fait lu révéren

ce, comine c'est mondevoir, j'ai en

tendu très-distinetement madame
de Genlia dire à son élève :
—Ne rendez pas le slut, wade:

moiseile.
Le prince re leva brusquement ;

il eut un accès de colère terrible,

jura qu'il punirait ss fille, qu’il
reuverrait madame de Gienlis, qu'il |
l'exilerait au bout du monde, mais
qu'auparavant elle viendrait faire
des excusee à la comtesse. Il ee
promens une demi-heure durant
dans lea salons, sans pouvoir se

calmer, l’arrivée seule de ses con-
vives mit fin à ses empurtements.
ll les reçut avec la bonne grâce
qu'on ne pouvait lui refuser et qui
le défendit si longlemps contre les
accusations malbeureusewent trop
réelles de trahison.

Monceaux était un séjour déli-
cieux. Le petit palsis, vrai bijou
d'élégance et de richesse, ne pou-
vait contenir qu'une intimité res
treinte de courtieans, ou plutôt
d'amis. Philippe voulait y vivre en
simple gentithomme, il y tolérait
toutes libertés, elle allaient même
juequ'à la licence, dans les soupers
surtout. Les propos ee cruisaient
d'un bout de la table à l’autre. On
y médisait à son aise de Dieu et de
sou prochain. Ouattaquait les puis-
eances de ce mondeet l’enfer et le
paradis. Rien n'était sacré pources
viveurs.

Madame Agnès de Buffon n'y
souffrait point de femmes alurs.
Plus tard, pendant la Revolutions
les souper dégénérèrent en urgies,

le maître du logis cherchait à tout

prix à s'étourdir.
La réunion était au complet ce

soir-ld, il ne manquait plus que

Laclos et aon protégée. Madaine de
Luffon demanda qu’un se mit à ta-
ble. Le comte de la Marck ajouta
qu'on ne pouvait pas atteudre le
recrétaire de wouseigueur.

La porte s'ouvrit, Laclos parut, et
a'excuss, avaut d'entrer, sur une

avanture inoue, incroyable, wer
veilleuse, arrivée au gentithowwe

qu'il patronnait et qui les avait re
tenus malgré eux.

—Du nouveau ! une aventure !

conte nous cels, Laclos, 8'écrin lo

prince. D'abord présente-nous le
héros, qui me semble fort bon a

voir. Je le dévine d'après sa lour-
nure, il doit y avoir une femme
dans tout cela.
—Justement, monseigneur Voici

M. le chevalier de Clavières, gentil.
homme poitevin, arrivé depuis
trois jours à Paris, et qui déjà en
remuntrerait à noë petité-maîtres

en amour et en courage.
—A table! à table ! répéta-ton

de toutes parts, on nous contera
l'histoire à table, nous l'entendrona

mieux.
—A table, soit : Chevalier, puis

que vous êtes un héros, donuez la
twain à la comtesse, nous devons
d'ailleurs vous faire les honneurs,
puisque vous deg le‘souveau venu.

Le chevalier s'avança seos timi
dité, et conduisit madame de Buf- fon, que le prince escortait aussi.

La toilette du jeune homme était
d'un bon goût, d'une élégauce du
premier ordre ordre, l! devançait
Ia mode et devait la donner. Ra
touraure souple et bien prise fui-
vait valoir un habit de coupe har
die, où la simplicité le disputait à

la richo-se. L'expression de os phiy-
slonumie, ses manières, n'avaient
rien du jeune et tendre aisoureux
qui contermplait de loin les fenélres
de Itadegunde. C'étaient ses traite,
c'était ea taille, ce n'étaient plus ses
regards, ce n'était plux as voix duu-
ce et mélodisuse. Julienne devait
avuir raison et va maîtresse était
abusée, les bruits qui circulsient

parusii les paysans étaient fondés :
Richard avait deux visages.

11 s’useit auprès de madame de
Buffon, à la place d'honneur, et dès
que la première faim fut apaisée.
vile lo pria de raconter ce qui lui
était arrivé, ce dont Laclos fuissit
tant de La page sl qui devait placer
son num si haut.
—En vérité, madame, j'aurais

mauvaise grâce à le faire, et je prie
M. Laclos d'y suppléer.
—Quoi |! de la modeatie.

—Non pas de la modestie, mou-
seigneur, de l'embarras ; M. Laclos

stout vu et vous dira mieux que
moi ce qui s'est passé,
—Atoi donc, Laclos.
—J'y consens, monselgueur, aurai

bieu cela eu vaut ia peine. Noux

avoua été à l'Opéra, le chevalier et
moi, pour cuimmencer notre soirée.
Ou à dansé le ballet des Saisons.
Mariette faisuit le printemps, par
extraordinaire. Elle se montrait
pour la première fois depuis le dé-
part de Lawmenerie, celte Ariane
incot solable.
—En vérité, elle l'a pleuré tout

ce temps-là ? demanda M.de Nouil-

ler.
—Et sane permetltre qu'on es

ssyÂt même de cécher ses larmes ;

c'est là de la fidélité. M. de Ciluviè-
res, en la voyunt, écris qu'elie
était besle à miracle, et qu'il n'au-
rait pas d'autre maftresse que cel
le-'d, jusqu’à nouvel ordre du
moins.
—Le corollaire est prudent ; M.

le chevalier ne veut pas ètre pris
sans vert, interrompit la comtesse.
Ensuite...
—Je lui ui remontré la difficulté

de l’entreprise ; je lui ai peint les
séductions de Lamenerie, sa géné
rosité et aa fortune ; il m'a répon
du qu'il savait tout cela, que la
fortune de M. de Lumenerie était à
lui, chevaiier de Ciavières, qu'il

prétendait :a lui reprendre, et qu'il
allait commencer par Mariette,
puisqu'elle lui tombait d'abord

eous ja main.

— Bravo, chevalier.

Richard salua gravement.
—Nous étiuns sur la scène, au

coin du roi, il ne quittait pas le
Printemps des yeux, et ce jeune

dieu seu apeigul au point d'en
avoir des distructions et de lancer
un ai sol à contre mesure. Vous
pouvez comprendre, en regardant
mon voisin de banquette, qu'il est
fuit de munièie À ne jun rerter
inaperçu. Mariette rentra dans ln
coulisse ; il la suivit sais plus de

cérémonie, la retiut par uue de ses
guirlandes, et, la plaçant duns la
uiche d'uue statue, il la força de

l'entendre en lui barrant le passa-
Re.

—I[t le purterre ?

—Le parterre ne les voyait pas.
madsive, vais pour tous et [es au

tren derseuses, nous étions très

étonnée. Mariette ! la sauvage Ma
riette ! À qui se fier désormais ?

Je ue enis ce que dit letrouspeur,
c'est rou secret, mais il lui parls
longtemps tout bas, Elle l’écouta,
impatiemmeut d'abord, puis avec
attention, ensuite avec comp'aisan-
ce, ensuite avec tran:port, car elle
lui laisesn prendre an main, od il
glises une bague de grand prix, à
ce qu'il paraît Nous la vimes sou
rire, devenir rouge, puis pâle, puie

trembler ; elle pronongs quelques
mots à veine intelligibles, mais qui
comblèrent de juie M. le chevalier.
It vint jusqu'à moi, me fit signe de
le suivre. Mariette marchait devant,

je n'y comprensis pas grand'chose
pourtantj'allais toujours.

— Ceci est digne du chevalier de
VYaimont ; Laclos, ce jeune homme
à lu ton livre certainement.
—Jamuie, mouseigneur, un livre

 

 

de cette facture ne se trouve pas
chez ma sainte mère, je von on ré
ponds.
Vous n'en êtes pas moine un

digne élève de mon roué, mon:
sieur, Vous ires aussi loin que lui.
— Quand nous fèmes en bas de

l'escalier, un sboyeur s'élanga
pour appeler le carrusse de Mariet-
te.
—Non »es, Ât monsieur, appelle

lo wien : madame vient aveo moi.
Jo commwengais A comprendre.

Nous allions quitter le théâtre, lors-
que j’apperçua un officier des gar-
des françuises qui marchait derrière
nous. Il me crojea en ôtaut son chu-
peau avec une exquise politesse, et
s'approchant du chevalier il lui de
manda dans les meilleurs termes et
comme l'homme qui suit le mieux
vivre, ce qu’il comptait faire de la
danseuse.

*—Parbieu ! monsieur, ce qu'il
me plaira, cela ne vous regarde pas,
je suppose ?

*—Pardenuez-moi, monsieur, ce
la me regarde beaucoup, je suis
parent du msrquis de Lumenerie,
je lui oi promis que mademoiselle
porterait décemmment son deuil
pendant trois moir, que j'y veille
rais et que personne ne tenterait
impunément de la distraire. Ainsi
donc, mopaieur…

“= Ainsi donc, monsieur, cela ne

change rien & wes projets ; r ade-

moiselle 1w'a permis de la condui-
re où il me conviendrait, et cela

seri.

+ —~ as du tout, munsieur, si vous

le voulez bien.”
Je compris qu'on allait dégaîner,

et que cet homme »i poli devait
être sûr de son fait ; je tremblai

pour monjeune ami.
Le sourire de triompheet de dé-

dain qui se dessing sur lea lèvres
du chevalier frappa d'étonement
celle docte ss«emblée, ni compéten

te en fait d’insolence et d’effroute
rie ; il les dépareait tous.

Enclos s'arrêta un moment, pres

que iutimidé par le regard du néo-
phyte, lui. Lacios : T1 reprit néau-
moins, s vec assez d'assurance.

—L'officier avait manœuvré de
manière à nous boucher l'issue, et

Mariette, qui le connaissait parfai-
teient, s'était enfoncée derrière
l'escalier, assez embarrasée de sa

contenance, tout en ne se sentant

pas d’aise que deux gentilshommes
se battissent pour elle. Le chevalier
conserva son esng-froid et ia mine
héroïque que vous lui voyez ià.
*—Ainsi, monsieur, dit-il. c'est

un duel par procuration ?

(A suivre)
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Briques a Feu.
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F.Myde & Co., Montreal.

VIN. SAINT-LÉHON

AVENDRE
A Ste Adèle, Comté de Terrebonne.

!nc magnifique ferme dex arpeuts de
large par 28 erpents de hauteur, dans l+ 3e
rang Morin T maisons, Ÿ granges et au-
tees dependances. La Lerre est bien clôtu-
rée. À vendre à conditions faciles

S'acressur à

4 A. VALIQUKTTE,
ou au Ur Willesd Grignon, Ste-Adèle,

19559. dm. 
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Exerce sur I'estoniac vue action des plus bicufaisantes. C'est
un apéritif d'un goût exquis, qui réchauffe ct prépare

l'estomac à faire le travail de Ja digestion.
Au lieu de Bitters, de Coc tails, d'Absinthe ou de

Vermouths qui sont si nuisibles À la santé, prenez avant

chaque repas un verre de Vin St-Michel

\ y L'apéritit hygiénique par excellence.
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Nousen vendons, mais à un prix tellement bas que vous ne pouvez plus vous
dispenser d'en porter uns.

Nous en avons de loutes dimunsions et de tous genres,
Nous n'en mentionnerons que deux :

i 3 J

UNE MONTRE ELGIN OU WALTHAM
couverté, mouvement supérirum, bolle Duaber forts-
ment plaques d’or, qui durers indelisiiment, magn
ment gravee, lient le tlomps & la perfection, gran.
«ur pour dames et messieurs.

Nous «n enverrons Une pour l'examiner si on lu
Bl -l+sire. Ki ce n'est pas lel que ous Fennongons, vous
M lu relourner:z cela ne vous coûlere rien. Ni au con-

A traire vous l'acceptez, vous aurez à payer es frais fo
LUN ago ut d'expres et $G 50. C'ust tout juste.

Un celle-ci : 14

UNE MONTRE COUVERTE,
boite nuagmti-juement gravis, mouv-ment Je premitre classe, n'imporie quelle dimen.
sion, fort plaqu (14 carats, comparable § une montre dcr valiant $40, ne vanant
Jamas. collect sara envoyes à volre agent d'expres pour vous faire examiner. mé
tes conditions que pour les autres mosires, et 81 vous l'accæptez vous aurez à payer à
l'agent GS.OS À les frais d'ex press.

En envoyant sirectoæest ànous votre commande avec le muntant ci-baut men-
tionne vous rec-vrez uns megnibique chaine pour chacune d'olles, et les frais d'express
serout À nos charges.

ROYAL MANUFACTURING Oo.,
334 Dearborn 86. Chieage.
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S. G. LAVIOLETTE
— MARCHAND DE—

Ferronneries, Peintures, Vernis,

Faience, Poterie, Varrerie, Etc
+ +» COURBOIES POLR MOULISS DE TOUTES SORTES . .

Scies Rondes”

Cafites-Forts,
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Représentent de la Célèbre Fabrique de HARNAIS et VOITURES

HENEY & Co. de MONTREAL

VOITURES - D'ETE- ET - D'HIVER

 

Ces voitures sont garanties de lère qualité M. laviolelle aura toujours en magent

UD éssortiment complet et dus [lus variés à des prix très bas.
EF Voy«z avant d'acheter ailleurs,

Coins des Rues St-Georges et Ste-Anne.

S. G LAVIOLETTE,
ST-THROME.

 

ST. LAWRENCE INSURANCE COMPANY
CONTRE LE FEU

 

INCORPORER EIN 1886

Capital autorish $1,000,000 Capitalsonsertt $350,000- - -
 

 

 

Taux de 28 à 30 0/0 meilleur marché qu'à toute autre
assurance.

Cette COMPAGNIE n'est pas dans la * COMBINE".

 

Bureau Principal a MONTREAL

 

Bureau a ST-JEROME, coin des rues Ste-Virginie et Labelle

MAXIME VALLÉE
AGENT poor le Distriet de Ti 


